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L’indice MSCI BRIC Net Total a chuté de – 3,0 % en termes de dollars canadiens, en avril.
Synthèse du marché

Les économies BRIC ont continué leur avance ce mois-ci, malgré un environnement économique mondial négatif.  Les analystes mettent en évidence que les économies BRIC sont le principal facteur de croissance en matière de  production et de vente d’automobiles.  Les données de mars publiées en avril montrent que les ventes et la production de véhicules se sont accrues en Inde et au Brésil, pendant que les ventes au détail d’une année sur l’autre ont surpassé les attentes en Chine.  On s’attend à plus de croissance de ces économies, avec les gouvernements des pays BRIC qui ont pris des mesures décisives pour stimuler leurs économies respectives en avril.

La Banque de réserve de l’Inde (RBI) a baissé ses taux d’intérêt de 50 points de base en Inde, de 8,5 % à 8,0 % au cours du mois, surpassant les attentes des analystes.  Les autorités brésiliennes ont réduit l’indice des taux d’intérêt du Brésil, le taux SELIC, de 75 points de base, de 9,75 % à 9,0 %, l’amenant à un taux SELIC de 8,75 %, le taux le plus bas jamais atteint.  

En Russie, l’objectif national du président nouvellement réélu, Vladimir Putin, comprend l’assouplissement du procédé d’ouverture des affaires et la diversification de l’économie, de même que l’augmentation du ratio de dépenses en immobilisations d’au moins 25 % vers 2015, de son niveau actuel de 20 %.
Position du Fonds 
À la fin du mois, les titres détenus par le Fonds se répartissent à environ 28 % en Amérique latine, 18 % en Europe en émergence, 17 % en Inde et 35 % en  Chine.  Cette répartition laisse le Fonds en bonne position pour bénéficier des fortes projections de croissance des économies BRIC, en général. 
Perspective du marché et du Fonds

Nous continuons de maintenir une perspective positive sur les économies BRIC.  Selon le Fonds monétaire international (FMI), les économies BRIC servent de moteur de croissance économique à l’économie mondiale.  Nous croyons que lorsque la situation de la demande interne s’améliorera, menée par des revenus à la hausse et une classe moyenne en expansion, les économies BRIC représenteront des modèles de croissance plus fiables non tributaires des exportations des pays occidentaux.  
Alors que plusieurs économies développées sont encore aux prises avec des inquiétudes relatives à leurs taux de croissance et à leurs niveaux de dettes externes, les économies BRIC se distinguent par leurs taux de croissance élevés et de faibles dettes par rapport à leurs ratios de PIB.  Nous croyons que cette force fondamentale se poursuivra vraisemblablement dans les années à venir.  

